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3. Le véritable développement ne consiste pas seuIenuýnt à
répéter avec fondement, en vue du redoublement en force, - 'lat,
en beauté, une ou plusieurs idées, mais à expliquer une
pimuile par des idées accessireç ou s'condaires.

La pensée principale est la matière même du développement,
le ton'd sur lequel travaillent les facultés de l'écrivain, et qu'il s'agit
de faire valoir. Les idées accessoires sont celles qui remplissent
ce second objet :subordonnées à l'idée dominante, elles ne sont
appelées À lui faire cortège qu'en vertu de leur importance qui
seule donne à l'entsemble tout son prix.

Mais où donc les auteurs trouvent-ils ces idées secondaires i
Tantôt dans la pensée principale elle-même, creusée par l'obserwia
lion1 , la mnédutation, l'analye'.- tantôt dans la comoara issu, l'aaloge
avec d'autres qui ont avec elle des rapports de similitude ou une
opposition de (lrtitse. En d'autres termes, dans les sources d'in-
ventionî, que l'on aurait tort de dédaigner :l'invention, sera
toujours le champ de la découverte et de l'exploration des idées;
le développement, la mise ens oeuvre qui résume essentiellement
l'art d'écrire.

Il y a donc deux sortes de développements t es uns portant
sur lis idées illes mêèmes, les autres, pris en dehors et fondés sur des
rappris hements et des ronIrasles.

A.-Développemnent par analyse.

4. Avant tout, il faut déterminer l'îdée gé'néraile dii morceau.
C'est ce que traduit exactement le titre du devoir, prt.posé par le
maître aux élèves de sa classe. Nous pouvons citer les sujets
dé'jà traités ici :lis î'euxvla lile-lu phiysionome.

Si l'on médite le sens, les significations diverses des mots qui
setsent à exprimer l'idée principale; si l'on cberche à la délimiter,
à la diviser, à la décrire, à la placer dans diverses sortes de cir-
conistances ; si t'on se sert d'un style personnel, imagé, concis,
alerte, f,îrt, lon verra surgir promptement les idées secondaires.

Ex.-Ecrire quelques lignes sur ce mot :Le jardinier:;
G-ciel -1 tiur. blu, e'nsoileillé. 'tint le jardinier, chape.au di' 11511e
italier -ëits iidsu ds eea t 1ISrit à l. mauin. Pa5r

au, .1îi.itt .i u o, c , îu i, ir' , ticoes. L. ti un braso, homie, dosa,
trii cti,it st Cia,5l,î s -t'1 liii qtii tait courir le' duvet sur te,

pèche giittes qui rait rtii les e, ',gtsî les.riss mûrir les poires


